
 

Contre Macron  
Pour une insurrection 

démocratique !  

 
Sommes-nous encore en démocratie ? C’est la question que se posent des millions de 
personnes après la décision du Conseil Constitutionnel. Et la précipitation insupportable de 
Macron pour promulguer une loi injuste. A la population mobilisée (90% de la population ac-
tive rejette sa loi), il proclame : « j’ai le pouvoir, vous n’êtes rien ».  

Mais c’est une révolte qu’il est en train de déclencher. « Qu’ils viennent me chercher chez 
moi » avait fanfaronné Macron en 2018. Cette phrase est devenue la chanson de toutes les 
manifestations : « On vient te chercher ! ».  

Le Conseil (In)constitutionnel a déclenché un précédent grave en autorisant toutes les 
ficelles brutales de la 5ème République. Notamment un parlementarisme limité, entravé, 
bloqué. Il approuve un contournement du pouvoir législatif à l’aide d’une accélération injusti-
fiée des procédures. Ce Conseil affiche la primauté absolue de l’exécutif, marque tyrannique 
de la 5ème République. Comme si la parole unie de la totalité des syndicats ne comptait pas.  

Il y a un grand danger ! D’ailleurs le Rassemblement national, parti fasciste antidémocra-
tique, accepte la décision du Conseil inconstitutionnel. Car s’il arrivait au pouvoir, il saurait 
s’en servir. Macron joue avec le feu.  

Pour le boycott de la parole élyséenne ! 
Les syndicats ont mille fois raison de refuser de rencontrer Macron s’il ne retire pas sa loi. Il 
n’y aura pas de paix sans retrait de la loi des 64 ans.  

La mobilisation continue avec des blocages, des occupations. Dans les jours qui viennent. 

Préparons un immense Premier mai avec des millions dans la rue. 
Exigeons un référendum !  
 

Finissons -en avec la 5ème République et ouvrons un 
processus cons tuant pour la remplacer par une 
VIème république sociale, démocra que et autogérée, 
écologique, féministe  
 

https://www.ensemble-mouvement.com 

Pour eux … on est des coûts ! 
  
On crée, on produit, on bâtit, on soigne, on aide, on nourrit, on nettoie, on embellit… 
C'est nous qui créons la richesse, payons les patrons. Mais, pour eux et Macron, nous 
ne sommes que des coûts, rien d’autre. Des coûts à réduire. Alors ils nous réduisent, c’est 
nos vies qu’ils rognent, ils diminuent les indemnités de licenciement, les indemnités de 
chômage, les pensions, l’accès aux soins, à l’éducation, les services publics. 
 

ILS RESTAURENT L’INSÉCURITÉ SOCIALE, la peur du lendemain, l’angoisse de l’ac-
cident, de la maladie, de la vieillesse 
 

Macron, le coq du CAC, caquette : Vous-vous rendez pas compte, les coûts, mais même un SMIC 
d’ici, c’est les yeux de la tête, un pognon de dingue par rapport à là-bas où, comme au bon vieux 
temps de chez nous, c’est encore Zola, avec le travail des enfants dès 10 ans, les journées 
de 15 heures, aucun droit social. Alors encore un effort ? il reste des crans à vos cein-
tures. ? 
 
 

La seule chose qui ruisselle, c’est le mépris. 
Macron fait confiance aux sondages. Il sait donc à quel point la population est opposée à 
sa contre-réforme.  L’unité hostile de syndicats représentatifs, et qui drainent depuis trois 
mois des manifestants par millions, elle ne peut que lui sauter aux yeux. Et c’est parce que 
les députés eux-mêmes auraient rejeté sa loi, qu’il est passé par le 49.3. 
  

Si nous le laissons faire on vivra de moins en moins bien, nos enfants moins bien que nous, nos 
petits et arrière-petits-enfants ne vivront peut-être pas du tout. Évidemment, il lui faut la force brute, 
la guerre de classe pour nous imposer pareil traitement. A Sainte-Soline, pour le profit de 12 
exploitants, 200 blessés, 40 estropiés, deux manifestants encore plus gravement atteints. 
Insupportables violences policières.   
   
Il faut le raz-de-marée de la vie, le 1er Mai, pour stopper cette œuvre de mort 
et, d’ici-là, travailler à lever tous les obstacles qui pourraient entraver le dé-
ferlement.  
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